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-Là, là, calmez-vous, ma pauvre petite ;*

vous l'achèterez, votre vache rousse, et
avec de l'argent que vous aurez gagné en-
core. Ecoutez-moi bien : vous connaissez
la Melissa ofcinalis ? et le bouillon blanc ?
et la bourrache? et la Bryonia ? et le
chiendent ? Oui? Eh bien, vous n'avez
qu'à les recueillir en quantité, tant que
vous en trouverez, ainsi que d'autres
plantes que je vous indiquerai; vous les
porterez à la ville chez un pharmacien que
Je connais ; je vous recommanderai à lui,
et il vous les achètera. Vous verrez qu'il
ne vous faudra pas beaucoup de semaines
pour gagner votre vache rousse.

Le vieux botaniste faisait un grand sa-
crifice en dirigeant les recherches de Ger-
trude vers les plantes utiles ; il aurait
beaucoup mieux aimé continuer à se faire
aider par elle dans ses études. Mais il
avait bqn cœur et il était"toiiché de son
chagrin. Il fut bien récompensé en
voyant sa joie ; d'ailleurs, il ne perdit pas
son élève, car la fillette, dont le cœur à
défaut de l'esprit comprenait bien des
choses, ne manqua jamais de suspendre sa
cueillette quand il arrivait, et de se mettre
à sa disposition.

Il faut récolter bien des fleurs de vio-
lette, de camomille ou de centaurée pour
gagner quelques sous ; mais quand on en
récolte du matin au soir, on finit par se
faire une bonne journée. Au bout de
peu de temps le vieux bas s'arrondit ; et
avant la fin de l'été, un soir qu'on parlait
à la ferme d'emprunter à un juif de la
ville pour acheter une certaine vache ex-
cellente laitière, une occasion comme on
n'en retrouverait pas de sitôt, Gertrude
put dire en vidant triomphalement son
trésor sur la table :-Voilà de l'argent
pour payer la vache, et c'est moi qui l'ai
gagné-

Le père et la mère Boliveau n'en croy-
aient ni leurs yeux ni leurs oreilles. Il
fallut pourtant bien se rendre à l'évidence
et ad -ettre que les " mauvaises herbes "
étaient bonnes à quelque chose-et Ger-
trude aussi.-On la fêta Dieu sait comme.!
et elle se trouva ce soir-là plus heureuse
qu'elle ne l'avait été de toute sa vie.

Personne ne contraria plus le goût de
Gertrude pour les herbes; on la laissa
continuer à fournir des plautes médeci-
nales les pharmaciens et les herboristes de
la ville. Cela rapportait plus que les que-
nouillées qu'elle aurait pu filer en gardant
ses chèvres. On ne dit plus à la ferme:
" Gertrude l'innoc-nite, Gertrude l'idiote."
On lui sut gré des services qu'elle rendait,
et on se mit à l'aimer et à le lui témoi-

gner, ce qui l'encouragea à devenir moins
timide ; si bien que peu à peu on lui
trouva autant d'esprit qu'aux autres filles
de son âge. La mère Boliveau s'émerveil-
lait de son changement; elle ne tarissait
pas là-dessus quand elle causait avec le
vieux botaniste, que Gertrude amenait
quelquefois se reposer à la ferme ; et
son refrain était toujours :

-Ah! Seigneur! qui est-ce qui se se-
rait jamais douté de cela?

Le vieillard souriait et lui répondait
doucement :

-Voyez-vous, dame Boliveau, il n'y a
rien d'inutile dans les œuvres de Dieu, ni
hommie ni plante-: il s'agit seulement de
savoir à quoi il faut les employer.

NAISSANCES
A Port-Hope, Ontario, le 10 du courant, la dame de J.

B. Caron, meunier, un fils.
A Montréal, le 19 eouraut, la dame de M. Léandre

Brauli, un fils.

MAR HAUD ENDOXXAGÉIF8 EX
. 8.f" CALINOP" DE LIVE1 POOL

La maison DUPUIS FRERES vient
d'acheter 23 caisses et ballots de marcltandises
enlommagées par le désastre du steamer C,dia,
au Cap de la Roche.

Ces marchandises, qui n'ont souffert que de
l'eau douce et qui, par conséquent, ne sont ni
brûlées par le sel ni même tachées, n'en ont pas
moins été achetées aux conditions de marchan-
dises endommagées ordinaires, c'est-à-dire pres.
que pur rien.

El es sont parfaitement saines et ont conservé
toutes leurs qualités.

Les pratiques et le public en général snt in.
vités à profiter d'une occasion qui ne se présen-
tera peut-être pas de sitôt de faire une grosse
emplette avec presque pas d'argent.

llez chez DUPUIS FRERES,
No. 605, rue Ste-Catherine, coin de

la rue Amherst, aux deux boules
noires, Montreai.

AVIS SPECIAL

A tous ceux qui souffrent des erreurs et des
indiscrétions de la jeunesse, de la faiblesse ner-
veuse, de décrépitude et de perte de vitalité,i
j'enverrai, gratis, une recette qui les guérira. Ce1
grand remède a été découvert par un mission.
naire dans l'Amérique du Sud. Envoyez votre
adresse au Riv. JosEPH T. INMAN, Station D.
Ne",- York.

Nouvelle maison.-Maison nationale.-
NlM. MATHIEU & GAGNON viennent d'ou-
vrir, au No. 105, rue Notre-Dame, un magasin
le marchandises sèches et de nouveautés que
nous recommandons au public. On trouvera dans
tette maison tout ce que l'acheteur peut désirer,
la qualité des marchandises et le bon marché.
Ces messieurs possèdent, quoique jeunes, beau-
coup d'expérience des affaires Leur assortiment
de marchandises est des plus variés, et dénote
citez eux beaucoup de goût et d'intelligence.

Nouvelle pharmacle.-Tout le monde ad-
iîire la jolie pharmacie que M. S. LACHANCE,

si bien connu comme pharmacien de renoin,
vient d'ouvrit sur la rue Sainte-Catlierine,
'rès de la rue Jacques-Cartier, porte voisine de
a banque d'Epargnes. Comme l'on peut s'en con-

v:nncre en visitant cette pharmacie, M. La.
chance a déployé beaucoup de goût et d'habileté
dans l'aménagement et dans l'achat de ses mar-
chandises, et l'acheteur est certain de trouver à
et établissement tout ce dont il a besoin.

Mailsn À. Pilon & Cie. -Cette grande maison
continuera à fondre le stock sans réserve d'ici à
quelque temps à meilleur marché que jamais.
Nous recevons tous les jours de nouvelles mar.
chandises de printemps et d'été, ce qui permet
de satisfaire toutes nos pratiques. Profitez de
cette grande vente autorisée par le syndic
nomme à la faillite de la maison A. PILON & Cie.
La maison PILON profite de cette occasion rour
remercier cordialement le public en général pour
l'encouragement qu'elle a reçu depuis quelque
temps. Réduction considérable des prix de nos
marchandises. Il faut écouler à tout prix notre
stock qui est encore au-delà de $60,000, pour
faire face aux engagements que la maison PILON
doit rencontrer d'ici à un mois. Nous vous in-
vitons donc tous à profiter de cette grande vente,
et en ce faisant, vous favoriserez M. A. PILON,

q ni a su, par soit énergie, développer la partie
st de Montréal et faire du bien au public en

général. A. PILON & CIE.,
647 et 649, rue Ste-Catherine, Montréal.

Par ordre du syndic officiel, C. Beausoleil

Les facilités offertes aux habitants des cam-
agnes par les nombreuses lignes de chemins de
or et de bateaux à vapeur de visiter Montréal

à bon marché, devront avoir peur résultat d'aug.
*nenter sensiblement les affaires. Dans le but
de profiter de cet accroissement (le commerce,
MM. Narcisse Beaudry et frère, les Bijoutiers
V-n connus, dont le magasin est situé au coin
d(.11 rues Notre-Damne et Sainît-Vincent, vieîî-
w ent d'importer et de confectioniier un choix extra
de MoNrREsen or et en argent, Bijoux de toute
uscription, qu'ils offrent, à cause de la dureté
les temps, en détail au prix du gros. Spécialité

d- dorure et argenture ; ils fabriquent et ré-
pi .rent les ornements d'églises.

4 ARcIs8E BEAUDRY, EDOUARD E. BEAUDRY,
bijoutier pratique. Horloger pratique.

Tous les acheteurs sont d'accord pour vanter
la qualité et le bon marché des nouveaux
Chapeaux que la maison DEROME, 621, rue
Ste-Catherine, à l'enseigne du lion et de l'ours,
vient de recevoir. Cet établissement, si avanta-
geusement connu du publiv, n'offre que des cha-
peaux dont la qualité et l'élégance sont deve-
nues proverbiales. Les nombreux clients sont
assurés d'avoir entière satisfaction. Un lot con-
sidérable de chapeaux de paille et en feuilles
de palmier à vendre à sacrifice.

-Le monde élégant a constaté avec plaisir que
M. Cédras, le chapelier bien connu, avait, pour
répondre aux sollicitations de ses nombreux
amis, ouvert un magasin au No. 628, rue Ste.-
'atherine. Les chapeaux confectionnés par

M. Cédras se sont acquis une réputation quasi-
universelle pour l'élégance et la bonne qualité.
le public acheteur est certain qu'on ne lui ven-
dra que des articles d'une qualité supérieure,
"ur tmtous les chapeaux offerts en vente sortent
'" se.,ateliers, No. 36, rue Lemoine.

LES ECHECS

Mos çrrAL, 24 juillet 1879.

Adresser toutes les communication, relatives à cette
partie du journal, à M. O. TR asar, No. 698, ruesaint.
Bonaventure. Monîéa.

AUX CORRESPONDANTS

Solutions justes du problème No. 168: MM. S. La.
'renaie, J. Gauthier, M. Toupin, Montréal; L. O. 1.,

Sherbrooke; Z. Delunis, V. Gagnon, Québec; N. P.,
8orel ; Un amateur, Trois-RIvières.

Ré,. C. E. R , Angleterre.-Reçu le Chess Player's
°hrnscl.get.votre carte postale. Merei d'avoir acquiescé

à notre dés4ir.

Z. Delaunais, Qnébec.-Si vous avez del du cata-
logue. veuillez nous le rer.'oyer In ami des Echece. dé.
sirerait le conseulter.

La lutte par correspondance entre saint-Pétersbourg
et Moscoq si eltterminée par l'éclatante victoire de cette
dernière vilte.

No",,prion& les mesiera dont nousdavonsles pro-
blèmea iWeenUledopuiqquelque temps de bien vou-
loir prendre patiénce. Co-Mme nous n'avons qu'un dia.
gra =,notre disposition, nous sommes forcé de retar-
der pM"souvent la publication des envois plus long-
temps que noua le voudrions.

M. Orchard, du Charlesto New, est en faveur d'un
Congrès d'Echecs National devant avoir lieu à St-Louis
(E.-U.). Le Hulyoke Transcript fait remiarquer que la
ville de New-York serait pré%rable pour une si grande
affaire, spécialement siles étrangers sont invités.

Le journal anglais Land and Water, parlant de la
mort du prince impérial, it ce qui uit: " La nouvelle
de la mort prématurée du prince impérial se>ra reçue
avec beaucoup de regret par tous les joueurs d'échecs.
Suivant les traditions de sa famille, il était un amateur
du noble Jeu, et, dernièrement encore, il contestait une
partie contre le Dr Zukerturt qui jouait sans voir. Il
est maintenant impossible de dire si le prince tdt devenu
un fort joueur avec le temps ; mais nous n'avons aucun
doute que, si l'occasion s'en était offerte, il aurait imité
la munificence de Napoléon Ill au Congrès de Paris en

Un match a été organisé et commeneé, au Café de la
Régence, it la Stratégie, entre M. Camille Morel et M.
de Bezkrowny. Malheureusement, cette lutte qui, exci-
tait un vif intérêt parmi les habitués du vieux temple
des Echecs, a été interrompue par une sérieuse indispo-
sition de M. Morel ;.cependant ce dernier va mieux et
espère bientôt pouvoir continuer le math.

An moment de la suspension, quatre parties, dont voici
le résultat, avaient été jouées

M.-Camille Morel gagne...........
M. de Bezkrowny ...... i
Partie nulle. ý...................

SOLUTION DE L'ÉNiGME No. 4.

M. V. Gagnon et M. Toupin nous ont envoyé la so-
lution juste de cette énigme. Placez le Roi Noir à 5e TR.

Blanc. Noir.
1 P 4e D 1 R4eT
2 D 3e D 2 R joue
3 D 3e T R, mat.

2 P 4e R, échec dec.
3 P3eC R, mat.

1 R5eC
2 R 5e T

Concours uternational de problèmes du Congrès
des Echecs de Paris. 1878.

PROBLÈME No. 170.

DEUXIÈME PROBLÈME DE L'ENVOI QUI A OB-
TENU LE PREMIER PRIX.

DEvIsE-: Aiquando dormidai bonus Honorus.

Composé par M. ÉMILE PRADIGNAT, Saint-Jean-d'An
gély (Charente-Inférieure), France.

NOIRS.

,, F

ir ~
~~L~*N_*

BLANCS.
Les Blancs jouent et tont échec et mat en 3 coups.

Moiution du. problème No. les.
Blancs. Noirs.

1 D 5e F 1 Dpr Pou Djoue (A)
2 C (Se R), mat suivant le coup de la Dame.

(A)
1 F pr T (B)

2 C (Se R) mat suivant le coup du Fou
(B)

2 T, éclheo et mat.
i C jouant.

§4ème PARTIE

Une des huit parties jouées sans voir, par M. Black-
burne, au " Liberal Club," à Leigh.

gambit du centre.
Blanes.

M. BtAcant:ss5E.
1 P4eR
2 P4e D
3 Ple F 1)
4 F 4e F D
5 F pr P, échec
f D Se 1), échec
7 D Pr F, échec
f D Pr P (6e F)
9 C 2e R

in0F 3e R
1l C 2e D
12 Roquent T R
13 3e Cr R
14 T D ler R
15 FSe C
16 F pr C
17 C se T
18 C Pr P<b)
19 P 4e FR
20 T pr T
21 T 1er R, échec
22 C 3e F R
23 C L) Se C R, échec

Noirs.

M. FRANKLAND.
i P4se R
2 P pr P
3 P î'r P
4 P 4e F c
5 Rpr FD
6 R ler F
SD 2e R

D J)Pr P. èche.
C C3e FpJ)

10 C 3e F R
il D2eR
12 R2eF
13 T 1er R
14 P 3e D
15 D 1er F
16 P pr F
17 T 4e R
18 F 4eFR
19 T 3cR

21 eF
22 D 2e C R

13 

]LEJEU DEDAME

Adresser toutes les communications concernant le Jeu
de Dames à M. J.-E. TOURANoEAU, bureau de L' Opi-
nion Publique. Montréal.

PROBLEME No.174

Composé par M. F. BLACK, Montréal.

NOIRS.

en E@5n a

19 rd

BLANCS.

Les Blancs jouent et gagnent.

golution du Problème No. 172

Les Blancs jouent Les Noirs jouent
dé de

14 9 54 35
9 3 29 42
3 10 16 3

27 22 28 15
59 52 58 47
68 61 55 68
65 59 68 65
72 62 et gagnent.

Solutions justes du Problème No. 172

Montréal -N. Chartier, J. Boyte. P. Décarean, J.-L.
Chartier et J. Bergeron.

Saint-Hyacinthe:- MM. F. Charbonneau et Joseph
Pouliot.

Québeo:-N. Langlois, J. Lemieux.

Prix du Marché de Détail de Montréal

Montréal, 19 juill

FARINE $
Farine de blé de la campagne, par 100lb.
Farine d'avoine.---.------------------
Farine de bié-d'Inde-....-------.-------
sarrasin ...----..----------. . --..

GRAINS

Blé par miot--------.----- --.
Pois do . . . . . . . . . . . . .
Orge do -.. .... ... . . . .

Sarrasin par minot...-..-------------.--.
Mil do .. . . . .. . . .
1in do --. -----.--.-....
Blé-d'Inde do ............

LÉGUME$

Pommes au baril.------.---.............
Patates an . -.
Fèves par minot------------------....
Oignons Par tresse-....................

LAITERIE

Beurre frai6 à la livre-----------------.
Beurre salé do ...... »....
Fromage à la livre...................

VOLAILLES

Dindes (vieux) au couple............
DtndegLje'lfes) do ........
Oies an couple.........-----------.......
Canards au couple ....................
Poules do -...... .... ..... --.
Poulets do .................---

GIBIERS

Canards (sauvages) par couple-..--.
de noirs par couple--------------.

Pleuviers par douzaine- ...-.--..--
B6casses au c le--------- ..---------
Pigeons doemz us au couple.-.----.
Perdrix au couple-......----------...---
Tourtes à la douzaine........---

VIANDE

Boeuf à la livre. ....-- ...-........
Lard do - - -- . ------.......
Mouton do -. .--- .

Agneau do .---- ' ..''.

Lard frais par 1.00 livres--------------..
BSuf par 100 livres. -.---
Lièvres ....- . . ---.-- .. . .....

DIVERS

Sucre d'érable à la livre------ -------
Sirop d érable an galon---------------..
Miel à I& livre---- -- - -- - -- --
oeuf6 frais à la douizaine .............
Haddock à la livre----------------
Saindoux par livre......-..........
Peaux à la livre......................

et 1879.
c. S c.

2 00 à O 00
1 50 à 0 00
1 25 à 1 50

0 g0 à O 90
0 80 à 0 90
0 40 &0O 50
0 35 à 0 40
0 50 à 0 55
1 50 à 1 60

1 04 à 0 05

0 12 à 0 80

2 50 à 300
0 900 1
1 10 à 1 15
o 04 à O O5

0 15 à 0 18
0 12 à O 15

200 à 2 25
0 00à à0 00
1 25 à 1 50
0 50 à 060
0 70 à 0 80
0 35 à 0 40

0 35 à 0 40
0 60 à 075
0 0O à 0 0
0 fo0 à O0e0
0 20 à0 25
0 50 à 0 60
0 00 à 0 O0

0 04 t 0
0 09 à O
0 os à O
0080

6 00 à 6
5 00 à 5
0 20 à 0

0oOs à O 10
080 à 090
0 10 à 0 12
0 10 à O 112
0 00 à c OS
c (Yd à O 10
0J O5 à t) 00

Marché aux Bestiaux
Bouf, Ire qualité, par 100Ibs..........1
Boeuf, 2me qualité.................
Vaoes à lait........... .........
Vaches extra ........................
V aux, ire qualité.................
Veaux, 2me qualité-..............
Veux,:Imequalité.................

24 C R'îr Pechec 1-4 R 1er CiMoutons, 1re25 C 6e F R, é-hen 25 R 1er F Moutons, 2me qualité---------------
26 P 4eC R 26 F pr P Agneaux, Ire qualité....27 C pr P 27 D pr D Agnau 2me qualité...............
28rpTor D 28 T er R o s,1 tequal6té.
29 C7T R, échec 29 R 2. F Coebons.2m qualité... .........30 C 6e T R, échec 30 Abandonnent.

N0T E .Foin. 1re qualité par 100 botes .
(a) P pr P C ou C 3 F R est pré%rable. Foin, ne qusat....................
(b) De quelle merveilleuse manière les" Blancs saisis- Paille, lre qnatlét...............

sent le plus petit avantage --Glapegeo Jer;M. Pallie, tme qu aît................

8 4 50 à $5 25
3 00 à 3 75

15 00 à 25 00
2500o à 40 Ot'

5 00 à 6-50
2 75 à 4 75
1 00 à 2 0X)
6 0à 800
4 00 à 5 00
3 oc à 4 00
2 00 à 250

50 à 6 00
4 o0 à 7 00

$9 0 10 00
7 J0 8 00
. 00 16 00
3 00 à 4 00
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